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Mot du Ministre de l’Agriculture de la République Islamique de Mauritanie 
 
Monsieur le Secrétaire Général de l’Organisation  des Nations Unies, 
Mesdames, Messieurs les Ministres et représentants de gouvernements, 
Monsieur le Directeur Général de la FAO, 
Madame la Directrice Générale de l’OMS, 
Mesdames, Messieurs les représentants des Organisations  Internationales, 
Mesdames,  Messieurs les représentants des associations et des organisations non 
gouvernementales, 
Mesdames,  Messieurs les organisateurs,  
Mesdames, Messieurs. 
 

La deuxième Conférence Internationale sur la Nutrition m’offre l’agréable occasion de 
remercier, au nom de son Excellence, le Président de la République Islamique de Mauritanie, 
Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz, au nom du Gouvernement et en mon nom personnel la 
FAO et l’OMS pour l’aimable invitation qu’ils nous ont adressée  pour assister  à cet important 
forum et pour les efforts louables qu’elles fournissent dans l’intérêt de la nutrition à l’échelle 
planétaire. 
 

Mesdames, Messieurs : 
 

La crise alimentaire qui a secoué le monde en 2007 et au cours de la première moitié de 
2008 a eu de graves conséquences sur la situation alimentaire mondiale et sur l’état 
alimentaire et nutritionnel dans les pays en développement. 
 
 Le sahel a été particulièrement touché par les conséquences de cette crise doublée d’un 
important déficit pluviométrique qui a traduit à son tour une situation pastorale grave et une 
forte baisse de la production agricole.  
 
Les effets de cette crise ont affecté particulièrement les populations les plus vulnérables, 
notamment, les familles pauvres, les enfants de moins de cinq ans et les femmes enceintes et 
allaitantes, populations où la prévalence de la malnutrition est la plus forte. 
 

Mesdames, Messieurs : 
 

Dans la foulée de cette crise, la Mauritanie a connu l’avènement, en 2009, à la tête de l’Etat 
de Son Excellence, Monsieur le Président de la République,  qui s’est fixé comme priorité des 
priorités la lutte contre la pauvreté et la protection des franges de la  population  les plus 
faibles, notamment en matière de lutte contre la malnutrition en particulier et de santé 
publique en général. 
 
 Conformément à ses instructions, le Gouvernement a accordé une importance particulière à 
la nutrition qui constitue l’un des piliers essentiels du cadre stratégique de lutte contre la 
pauvreté et  dont l’un des axes est consacré à la réduction des différentes formes de 
malnutrition. C’est pour cette raison, entre autres, que la Mauritanie a été l’un des deux pays 
choisis  pour abriter la phase pilote de l’initiative REACH (renewed effort against child 
hunger). 
 
Cette initiative combinée à un engagement sans faille des autorités nationales, a permis la 
mise en place du Conseil National de Développement de la Nutrition (CNDN), instance de 
décision interministérielle , appuyé par le Comité Technique Permanent (CTP), organe de 
réflexion multisectoriel sur les enjeux et la problématique de la malnutrition.  
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A la lumière de cette analyse permanente, le Gouvernement  a régulièrement mis en place des 
programmes d’intervention sectorielle à l’image de "EMEL 2012" ou Espoir et" TADAMOUNE"  
ou Solidarité au bénéfice des populations les plus démunies. 
 
Par ailleurs, le Gouvernement, mène chaque année, une activité de "blanket feeding" ou 
alimentation complémentaire de couverture qui permet de prévenir la dégradation 
nutritionnelle des enfants (plus de 50 000 enfants) présentant les plus hauts risques de 
malnutrition, grâce à un apport journalier d’un complément énergétique enrichi. Un 
programme spécifique est aussi mis en place à l’intention des femmes enceintes et allaitantes.  
 

Mesdames, Messieurs  
 

Le Gouvernement a, en outre, élaboré un plan intersectoriel sur la nutrition, un programme 
conjoint nutrition, sécurité alimentaire et enfance et  renforcé  l’enseignement en nutrition 
dans les écoles de santé publique et dans les différentes universités de  Mauritanie. 
 
Grâce à ces efforts  et avec l’appui des partenaires bilatéraux et multilatéraux, des 
interventions de nutrition ont été mises en œuvre dans plusieurs régions du pays et ont 
permis d’élever le taux d’allaitement maternel exclusif de 11%  en 2007 à 48% en 2014 et de 
réduire la carence en iode de 30,9% en 1995 à 9,3% en 2012.  
 
Sur un autre plan, un Plan d’Action Intersectoriel pour la Nutrition (PAIN) est en cours de 
budgétisation.  
 
En dépit de ces avancées significatives en matière de renforcement de la nutrition, des efforts 
restent encore à faire à l’interne, et surtout en collaboration avec nos partenaires au 
développement. Des initiatives telles que REACH ou SUN (scaling up nutrition) ont démontré, 
si besoin est, l’efficacité de ce partenariat. 
 
Mesdames, Messieurs 
 

La République Islamique de Mauritanie souhaite, qu’à  l’issue de cette rencontre, de fortes 
résolutions soient prises dans le cadre du renforcement de la solidarité internationale en vue 
de la mise en œuvre de mesures globales et durables dans le domaine de la nutrition.  
 

Mesdames, Messieurs 
 

Je ne saurai terminer sans réaffirmer l’engagement de la Mauritanie à réduire le retard de 
croissance chez les enfants de moins de 5 ans d’au moins 40%, l’émaciation de 5% et 
d’augmenter l’allaitement maternel exclusif pendant les six premiers mois de la vie de 
l’enfant entre 70 et 80% d’ici l’horizon 2025 conformément à l’agenda défini lors du dernier 
sommet de l’Organisation Mondiale de la santé et à nos engagements à l’occasion de la 
conférence de Londres de 2013. 
 

Je Vous Remercie 


